
RACISME
ANTI-FRONTALIERS

ASSEZ  !
Exprimons notre colère contre les

banques, les spéculateurs
et les patrons

DÉFENDONS ENSEMBLE
nos intérêts communs…

«Ô frontaliers, ô frontaliers vos nostalgies
Comme les cours d’eau vont vers la terre étrangère.

La France ici finit ici naît l’Helvétie
Un ciel ne change pas où les drapeaux changèrent»

(Version genevoise du «Printemps»
de Louis Aragon)

Les attaques contre nos collègues frontaliers
ont atteint ces dernières semaines un degré de
violence et de haine sans précédent. Un parti
de grossiers démagogues, qui promet tout et
son contraire, qui se déclare «ni de gauche ni
de droite» mais vote toujours en bloc contre
les intérêts de la population, en a fait son
fonds de commerce électoral. Nous en avons
assez de subir ce matraquage vomitif!

GENÈVE est un canton frontalier. Avec les com-
munes voisines du canton de Vaud, de la Haute-
Savoie et de l’Ain, il forme une grande aggloméra-
tion de 900 000 habitant-e-s qui partagent les
mêmes problèmes de logement, de transport, d’en-
vironnement, de travail, etc. Le mot frontalier, du
provençal frountalié, signifie voisin: nous parta-
geons une maison commune, notre région… Al-
lons-nous laisser des politiciens sans scrupule
nous monter les uns contre les autres pendant que
les propriétaires de l’essentiel des richesses, des
deux côtés de la frontière, décident de notre sort?

FACE À LA CRISE, l’extrême droite populiste a tou-
jours poussé les habitants et les travailleurs d’une
même région à se rejeter les uns sur les autres la
responsabilité de tout ce qui va mal. C’est son rôle!
Avant-hier, elle s’en est prise aux Juifs, hier aux
Italiens et aux Espagnols, saisonniers et permis B,
puis aux Kosovars, aux sans papiers… aujourd’hui
aux frontaliers, aux Roms et à l’immigration extra-
européenne…

PENDANT CE TEMPS, des deux côtés de la fron-
tière, elle ne cesse, avec la droite et les patrons, de
soutenir les cadeaux fiscaux aux plus riches, le
démontage de la prévoyance sociale, la privatisa-
tion et la dégradation des services publics, la sup-
pression de toute protection contre les licencie-
ments (déjà inexistante en Suisse), les licencie-
ments collectifs exigés par les actionnaires, le chô-
mage partiel pour dégraisser les stocks, etc.

NOUS APPELONS LA POPULATION de l’aggloméra-
tion franco-valdo-genevoise à rejeter cette propa-
gande nauséabonde et à combattre ensemble con-
tre les véritables causes de nos problèmes et leurs
véritables responsables en défendant:

• Des salaires et des conditions de travail
qui permettent de vivre dignement des deux
côtés de la frontière, ce qui suppose un
salaire minimum légal en Suisse et une
revalorisation du SMIG en France. A travail
égal, salaire égal!

• Une politique de l’emploi commune
qui interdise les licenciements pour les
entreprises qui font des bénéfices et
s’oppose aux fermetures et aux
délocalisations par-dessus les frontières.

• Des emplois publics d’utilité sociale et
écologique (hôpitaux, écoles, transports
publics, isolation thermique des bâtiments,
etc.), mais aussi des places de formation
répondant aux besoins à l’échelle régionale.

• Un système de transports publics efficace et
non polluant qui garantisse une réduction
massive des émissions de gaz à effet de
serre, du trafic motorisé privé, de la
pollution et du bruit.

• Une politique d’aménagement publique
commune  visant à luter contre la
spéculation immobilière et pour la
construction de logements bon marché de
qualité en nombre suffisant.

• Une politique culturelle ambitieuse
favorisant les contacts et les échanges à
l’échelle de toute l’agglomération.

QUE NOUS HABITIONS le canton de Genève ou
les communes vaudoises et françaises de

l’agglomération genevoise, nous subissons tou-
tes et tous les décisions d’une minorité qui spé-
cule sur notre travail, sur nos logements et sur
nos vies. Ne nous laissons pas aveugler par la
haine de tous contre tous! Exprimons ensemble
notre colère et unissons-nous pour défendre nos
intérêts, qui sont ceux du plus grand nombre!

Nous vous invitons à
MANIFESTER

à Genève • Place Neuve
JEUDI 8 OCTOBRE • 18H00
Apppellent à cette manifestation
(premiers signataires):
UNIA, SIT, CGAS, Cartel intersyndical, SPG,
Groupement des frontaliers, ACOR SOS
Racisme, Mesemrom, Maison du Peuple de
Genève, solidaritéS, PdT, MPS, PSG...
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